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MALACOSTRACES (MYSIDACEA, EUPHAUSIACEA, 
DECAPODA, STOMATOPODA) DU PLANCTON DIURNE 

DE LA MEDITERRANEE 
ETUDE BASEE SUR LE MATERIEL DU LAMONT GEOLOGICAL 

OBSERVATORY-WASHINGTON 

par Mihai BAcEscu et Rudolf MAYER 

Grace a la gentillesse du prof. R. MENZIES (1) nous avons pu etudier les Euphausiaces, 
les Mysidaces, les Stomatopodes et les Decapodes provenant des peches executees en Mediter­
ranee par le navire de recherches «Vema>> du Lamont Geological Observatory (Columbia 
University) (juillet-aout I956). 

On a bien pu y distinguer deux types de stations : horizontales et de surface (tabl. -annexe 
I A) notees F.r. (Flowing Net tow) et peches verticales (tabl. -annexe I B), notees S.P.T. 
( = Standard plancton tow); une bonne partie en represente des stations paralleles, e:ffectuees 
avec un filet couvrant une superficie d'un metre carre ayant les mailles de o,5 mm et l'autre a 
une superficie de o, 5o m2 et les mailles de 0,2 5 mm. 

Le reseau de ces stations couvre toute la Mediterranee, mais il est bien plus dense pour 
le bassin oriental (fig. I). Le materiel recueilli o:ffre une bonne vue d'ensemble sur la repartition 
du macroplancton diurne et estival en meme temps qu'un bon terme de comparaison pour 
les donnees similaires recueillies par le «Thor », voila 50 ans, surtout pour la Mediterranee 
orientale. 

Les connaissances sur les Malacostraces de la Mediterranee occidentale sont bien plus 
avancees que celles qui concernent la partie orientale de celle-d. 

L' expedition du savant 0STROUMOV ( 2 5 ), faite a bord du navire turc (( Selianika )) (I 896) 
en Mer de Marmara, et les expeditions du navire danois «Thor» (I9) de I9o8-I909 (saison 
froide) et de I9Io (saison chaude) dans les Mers d'Egee et Marmara ouvrent les recherches 
planctoniques de ce dernier secteur. 

Les donnees du « Thor », particulierement riches et variees, ont servi de base a une 
premiere evaluation de la richesse du plancton mediterraneen (I9, 28, etc.). 

Les donnees du « Vema » sont plus precises. Biles permettent de rapporter directement 
le nombre d'individus captures au m3 d'eau, vu qu'on a exactement enregistre la longueur de 
la colonne d'eau filtree pour chaque cas, a l'aide des courantometres speciaux attaches aux 
filets. 

Dans les 49 stations etudiees (9o tubes en tout), nous avons pu identifier une vingtaine 
d'especes (les larves de Decapodes non comprises), a savoir: 3 especes de Mysidaces, 9 Euphaus-

(1) Research Associate, Biology Department, university of. south California. Los Angeles 7· 
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siaces, 6 Decapodes et 3 Stomatopodes; de plus, quelques H yperiides ( egares certainement 
parmi les autres Malacostraces), etc. 

Le materiel de ces captures a ete, de loin, domine par les Euphausiaces; on a trouve ces 
Crustaces dans 3 z des 49 stations. 

s•w 

li.GI.NDf. (coni) 
[§] =51afions a \umaces 

i. Siriella lhompsoni (/.In~ Edw.J 
JJ • .Boreom:t>is a~ctica r krhar) 
m. Lophoga~er h-picu> #.J'ar.s. 

a. (iennadas alcigans Cfmi//1) 
b. 5~rgosiQ> roDustus fmilh 

c. Se111es!Qs sp. c larvtJS) 
d. 5olenocara mQmbranac!Za cRisJo) 
e. Lucifer lypicus Jifars. 
f. P~na<6idac r /arves) 
g. ~canlhcph:tra sp. 
h. 5tomalopoda (/arve>J 
i. £upqgvrus c larws) 

6•( 1o0 

FrG. - Cartes des stations planctoniques extfcuties par << Vema )) en 

son! faites toujours par << Vema)), 

··' 

Nous allons nous occuper tout specialement des deux premiers groupes, les donnees 
sur les larves de Decapodes ne servant que de point d'orientation (le materiel est bien en cours 
d'etude). La carte et les tableaux des stations, completes par les Malacostraces qui s'y trouvent 
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nous donnent pour le moment une bonne idee sur ]'ensemble de ces captures (du L.G.O.), 
realisees a bard du (( vema )). 

.1: 
1::· 

La plus profonde station du <<Vema ll (S.P.T.24) a filtre toute la colonne d'eau 

u:Gf.NDf. 
e =)lations ho~izonfaiQS 
Ji = " \/arlicak$ 
eN~~I'iS<l nocturne . 
I.j = [uphe~u>idaces jouvanib 

t. Th)'sonnopqda subae~ua li.s .Boden 
2.. Euphausia k~~i> Han.sen 
3. , hamigibba flans~n 
4. " oximia llaflSQfl 
?. Hemaloscali> magalops C.IJ.for.s. 
G. " microp; C.!J.Jor.s. 
7· 5&1och~iron longicorne C.O.Jors. 
~ · II SUhmii ~a fOtS 

9· n ob~ra'liotum C.O.for.s. 

Mediterranee (ete 1956). Les trois stations benthiques, notees (dans un carre) 

a /'occasion d'une croisiere ttlteriettre. 

de 2080 a 0 m; la seconde, executee au-dessus d'un fond de 4000 m, a :filtre l'eau de 
1000 a 0 m. 

Les autres peches, a !'exception de 3 stations, ont ete effectuees au-dessus des fonds de 
20oo a 10oo m (tabl. A et B) de l'annexe. 
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MY SID ACES 

On n'a trouve que trois especes de Mysidaces dans le materiel du L.G.O., a savoir: 
Lophogaster rypicus M. SARS emend. PAGE, Boreomysis arctica (KRoYER) et Siriella thompsoni 
(MNE. Enw.). Nous allons considerer de plus pres la derniere. 

1 °) Lophogaster typicus M. SARs 

Bien que trouvee dans une seule station (S.P.T. 21, peche verticale faite dans le golfe 
d' Alexandrette), cette capture confirme neanmoins la presence de Lophogaster rypit'us jusqu'a 
l'extremite NE de la Mediterranee .La morphologie du seul individu capture, une £emelle a 
marsupium (21 mm) correspond au type de l'espece, tel qu'il a ete defini par PAGE (1o, II, p. 7-
u). 

Le fait que L. rypicus manque dans la plupart des stations du «Vema II )) et qu'il ait ete 
trouve par moins de 200 m de prof., dans le coup vertical du filet de la station 21, confirme 
la conclusion de PAGE (r. c, p. 13) que « L. ~ypicus n'est pas une espece de haute mer mais qu'il 
se tient en des:a de l'isobathe de rooo m )). 

2°) Boreomysis arctica KRoYER 
(fig. 2 A-C) 

Quant ala seconde espece, sa capture dans la St.S.P.T. 20 (partieS de l'Egee), represente 
la premiere mention de Boreomysis arctica pour la Mediterranee orientale. 

Ladite espece n' a ete signalee qu' a Naples et a Villefranche (3, 7 ). 
Quoique !'unique exemplaire du << Vema II JJ soit une £emelle adulte de 22 mm, il cumule 

egalement les caracteristiques de B. brucei T ATT . 

.B 

FrG. 2. - Boreomysis arctica (M. SARs). 
A, Ia partie dentiro-dor sale de Ia carapace et I' rEi I 
avec son apophyse dor sale; B, I' apex de !' ecaille 
de I'A2 ; C. bout du telson (orig.). 

En effet, l'apex de l'ecaille de l'A3 (fig. 2, B) est plus court que son epine terminale (29, 
p. 68), tandis que les pedoncules des yeux presentent une nette apophyse dactyliforme dorso­
laterale (fig. 2, A). 
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3°) Siriella thompsoni (MNE. Enw.) 

(fig. 3) 

Le materiel de Siriella thompsoni du «Vema ll presente une importance ecologique et 
biogeographique de premier ordre; il y est bien question de la plus riche recolte (plus de 1400 
exemplaires) qui ait jamais ete faite par une expedition oceanographique. 

Cette espece n'a ete signalee que deux fois en Mediterranee et toujours dans le meme 
detroit de Messine (THIELE, 1905 et CoLOSI, 1922). Bien que recueillie dans onze stations de 
<<Vema )), aucune d'entre elles ne depasse, vers l'ouest, la longitude de 14°. 

Nous ne l'avons decelee, p. ex., que dans une seule des stations faites par le L.G.O., 
dans la Mediterranee occidentale (St. 12 S.P.T SO Naples). 

L'espece s'est averee toutefois largement repandue dans la Mer ionienne (4 stat.) et 
dans l'extremite du bassin vers le SE de l'ile de Crete surtout (5 stat. voir I sur la carte). 

La stat. 23 (situee au milieu de la partie meridionale de laMer Egee), et la stat. 16 (0 du 
Peloponese), completent les lacunes entre ces extremes. 
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FrG. 3· - La composition d'une population 
de Siriella thompsoni (MNE Enw.), capturees 
fe 5 aout 1956 dans fes eaux du SE de f'ife de Crete: 
fes gros individus ne reprisentent que 3, 7 % du 
tout (z I Cj! c;!, I7 d' d'), landis que !es d' d' font 
a peine 6,1 % (orig.) 

1o 
-

Si les peches verticales ont montre la presence de Boreomysis et de Lophogaster, tres loin 
dans l'est du bassin mediterraneen, elles n'ont rapporte que tres rarement la Siriella thompsoni 
(25 % de stations) et toujours en nombre bien reduit (tabl. I B de l'annexe). 

Les captures de surface, en echange, sont de beaucoup plus riches en S. thompsoni (46 % 
de stations) et en nombre plus grand, depassant parfois la centaine. La stat. 2 5 (SE de la Crete) 
est particulierement eloquente la-dessus. 

Elle a ete faite pendant les premieres heures de la nuit, parait-il, et repetee en plein jour : 
pendant que la peche de jour n'a rapporte que 2 individus (tout comme dans le cas des sta­
tions 13, 15, 16 S.P.T), la peche de nuit (notee 25 N sur le tableau IA), a fourni 86o + 6o 
S. thompsoni! 
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Cette capture confirme, sans equivoque possible, les conclusions avancees par TATTER­
SALL et NouvEL (24, p. 65) qu'il s'agirait la d'un rythme nycthemeral: l'espece gagne en masse 
les couches superficielles de la mer durant la nuit. 

A examiner la population, exceptionnellement riche, de la stat. Fl 2 5 N (5 a out I 9 56), 
on constate (fig. 3) : 

a) La taille des individus adultes varie de 5 a 9 mm pour les femelles; de 5' 5 a I I ,2 mm 
pour les males. 

b) Sur les 862 S. thompsoni, a peine 53 etaient des males (6,2 % !) ; si on laisse de cote 
les individus geants (2I femelles de 7-9 mm et I7 males; dont huit de ro-rr,2 mm, les autres 
de 7-8 mm) il ne reste plus que 34 males de petite taille, par rapport aux autres 82 5 femelles 
(4,3 %), tous juv. ayant la plupart mains de 4 mm: aucun adulte (v. fig. 2). 

c) On compte 20% de femelles ovigeres, tandis que 70% ont le marsupium bien deve­
loppe, a peine vide; 5 % seulement ont les ovaires jaune-d'or, prets a liberer leurs ovules. Cette 
statistique (situation) revele une periode tres active de reproduction, et le manque de males 
nous parait un paradoxe. Ont-ils peri sitot accouples, ou bien leur penurie est-elle provoquee 
par une cause inconnue? 

En effet, dans une autre station riche en Siriella thompsoni (stat. Fl 3 I fig. 3), la proportion 
des males est plus elevee: 27,3 % et la classe de 7-8 mm manque. 

C'est bizarre tout de meme de constater que, pendant que la population de petite taille 
presente un fort decalage (4,3 (;/0 -27,3 % o seulement), la population geante presente une com­
position plus naturelle, a sa voir : 44 % pour la stat. Fl 2 5 N et 42,8 % pour la stat. Fl. 31. 

d) Les femelles de petite taille (4,5-5,5 mm) n'ont pas d'habitude plus de 3 ceufs dans 
leur marsupium; rarement 2-3, exceptionnellement 2 ou 7· Les femelles geantes en portent 
de 5 a 7, toujours d'un jaune-brunil.tre. 

La proportion de geants dans les stations plus riches est de r 5 % pour la stat. 3 1 (filet 
fin a mailles de 0,25 mm, peche de surface); 8% pour le meme endroit (filet grand a mailles 
de o, 5 mm); 5, 7 % pour la stat. 3 5 et presque le meme chiffre pour la stat. Fl 2 5 et 3, 7 % seule­
ment pour la stat. Fl 25 N (5/ vmj 1956). 

La plupart des auteurs, a commencer par SARS (27) et HANSEN et en finissant par NouvEL 
et Olive TATTERSALL ( 29, p. 8 5 ), ont souligne les grandes differences de taille qu' on peut sur­
prendre chez cette espece, voire dans une seule et meme station : des femelles ovigeres de 
4,5 a 5 mm et de 6 a 10,5 mm (s;2s;2) puis de 6,5 a !2 mm (66'), suivant NouvEL (24, p. 64)· 

Nos etudes, appuyees sur la stat. Fl25N du <<Vema)) particulierement (fig. 3), confirment 
cette etrange difference de taille. 

Les grands individus sont certes des survivants de populations plus agees; la plupart 
des individus sont nes deux ou trois mois auparavant (en tant qu'espece oceanique d'eau chaude, 
cette espece se reproduit bien durant les mois IV-VI, p. ex., LEBOUR, 22); les individus des 
classes 7-9 (fig. 2), representent les individus nes en avril-mai, tandis que ceux des classes ro-12 

peuvent bien Ctre des survivants de 1' ete I 9 5 5 . 

Seule une etude suivie, mois par mois, dans des parages ou l'espece s'est averee parti­
culierement abondante (Mer ionienne, l'areal entre la Crete et le Chypre, p. ex.) pourra elucider 
ce detail biologique si interessant. 

e) Un autre probleme, celui de la couleur de S. thompsoni est bien eclairci, grace au 
materiel du L.G.O. 

SARS (27, p. 208) est le seul auteur a parler d'une coloration rouge du marsupium de 
cette espece. 0. TATTERSALL la considere comme : ... << Generally coulourless and transparent, 
but thoracic region and head blue and purple translucent ... with levender antennal scales )) 
(29, p. 86). 
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En effet, les ceufs grands (depassant le diametre de la cornee) ayant une teinte jaune­
orange- la meme pour les ovules non encore pondus, - impriment au marsupium, respecti­
vement au thorax, une couleur jaune-sordde ( ?) sur le fond plus ou rnoins transparent des 
individus de petite taille; les feuilles marsupiales de la ne paire chez les individus de taille 
moyenne sont intensement colorees en rouge-violace, tandis que chez les geants (femelles de 
7-Io mm), le marsupium est plus ou moins completement brun ou brun couleur de la braise. 

Les flagelles de l'A1 des males (qui mesurent plus de ro mm spedalement) sont toujours 
intensement violaces. Ils les font aussitot distinguer dans la masse formee par la population de 
petite taille, leurs chromatophores pleonaux etant d'un brun plus accentue. 

La population de petite taille de S. thompsoni presente seulement r6 epines sur le bord 
de la partie terminale du telson; les gros individus en ont 2I (31-32, sur la fig. de SARS). 

On compte 5 epines sur le bord exterieur de l'exopodite de l'uropode des individus 
geants et 3 pour les autres (males de 6-7 mm p.ex.) et 56 a 66 epines sur l'endopodite. 

L' ecaille de 1' A 1 et les yeux en sont plus grands pour les individus geants tan dis que la 
longueur de l'endopodite de l'uropode, par rapport a l'exopodite, se raccourcit. Autant la 
population consideree est plus grande, autant l'endopodite depasse moins l'exopodite. 

Les S. thompsoni sont parfois chasses par une petite meduse (on 1' a trouvee 2 fois serree 
par les tentacules de cette derniere). 

f) L'espece a ete pechee, a une seule exception pres (stat. 23), en surface et au-dessus 
des fonds depassant roo0 met cela confirme le caractere oceanique de cette mysis et sa presence 
dans le detroit de Messine egalement. Le fait que l'espece manque, pratiquement parlant dans le 
bassin occidental de la Mediterranee, tan dis qu' elle pullule entre la Crete et Chypre ( ou 1' on 
a enregistre les stations les plus riches), no us fait penser i sa recente penetration, par la voie 
de Suez. 

Elle est certainement en train de conquerir le bassin occidental, tout en se laissant entrai­
ner par le courant circulaire NO de la Mediterranee. 

Peut-etre apparaitra-t-elle un jour dans les parages de Monaco et de Villefranche ega­
lement, ou sont absence (3,30) est particulierement significative. 

EUPHAUSIACES 

Le materiel d'Euphausiaces, collecte par r expedition du c< Vema II )> a cte recueilli en 
3 2 stations. 

Soulignons aussitot que ces stations, du type EL et S.P.T., sont situees en des lieux 
differents et que, en deux cas seulement (Fl I6 et S.P.T I4; Fl z8 ct S.P.T 27), leurs points en 
sont les memes. 

Le materiel examine comprend 4 genres et 9 especes, dont deux, Eupbausia eximia HANSEN 
et Thysanopoda subaequalis BoDEN, n'ont pas encore ete citees pour la Mediterranee. 

Il faut mentionner egalement le fait qu'on conna1t quelque I4 especes d'Euphausiaces 
en Mediterranee (6, 7, II, 19, 25, 26, 3o). 

Void la liste du materiel d'Euphausiaces deceles dans les stations du LG.O. 

1 °) Thysanopoda subaequalis BoDEN I952 

(fig. 4 A) 

C'est une espece assez peu frequente et peu nombreuse dans nos prises, au moins comme 
adultes, et qui manque completement dans les prises de surface. L'espece n'est pas encore 
citee pour la Mediterranee. 

Il est possible, vu sa grande ressemblance avec T~ysmwpoda 
confondue avec cette derniere, citee par HANSEN en I 90 5 (I 5 ). 

Hs., qu'elle ait ete 
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La morphologie des individus se trouvant dans notre materiel correspond a celle de 
BoDEN (4, 5), surtout en ce qui concerne l'endopodite du troisieme cormopode (1), mais l'appa­
reil copulateur du male peut, a notre avis, etre employe, lui aussi, comme cryterium de separation 
entre TfD!s. aequalis et TfD!s. subaequalis (fig. 4 A). 

FrG. 4· - Euphausiacis. 

A) Organe copu!ateur de Thysanopoda subaequalis BoDEN. 
B) Idem d'Euphausia eximia HANSEN. 
C) Epines anales du J et de Ia CjJ de E. eximia HANSEN. 
D) L'antenne d'Euph. eximia HANSEN. (orig.). 

Il nons semble enfin que l'ecaille antennale doit egalement etre prise en consideration 
et nous estimons necessaire de remarquer que BoDEN et collaborateurs (5) ne paraissent pas 
l'avoir etudiee suffisamment. 

Les males mesurent environ r8-2o mm, etant plus petits que les femelles et moins nom­
breux que ces dernieres. 

Le materiel capture provient des stations S.P.T.: Io, II, I2, 13, 14, I5, r8, 27 et 29. 
Dans la stat. 2 7 no us avons trouve, I I exemplaires juv., tandis que dans la stat. 28 il y :lVait 
I I exemplaires adultes. 

Il s'agit des stations les plus riches en T. subaequalis du «Vema>>. 
A en juger par le nombre des stations et leur repartition, T. subaequalis est largement 

repandue en Mediterranee. 

2°) Euphausia brevis HANsEN 

C' est la seule espece de notre materiel qui predomine dans les stations de surface. Ainsi, 
sur les dnq stations recelant des Euph. brevis HANSEN, quatre sont horizontales (Fl. I) et une 
seule se trouve etre verticale (S.P.T.). 

(r) BoDEN et BRINTON, paru dans Repr.jrottJ Limnology and Oceanol;raphy. 2 (4) oct. 1957. 
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Sa frequence dans les prises est des plus fortes (no exemplaires dans la stat. Fl 25 N, 
prise nocturne, en compagnie de Siriella thompsoni, qui est, elle aussi, tres abondante (voir 
tabl.) dans cette station. 

Si la morphologie de cette espece ne pose pas de problemes speciaux, nous considerons 
tout de meme qu'il est necessaire de signaler I' existence de certaines ressemblances avec Euphausia 
eximia HANSEN dont nous allons parler plus loin. 

Les stations ou on l'a capturee sont: Fl: 14, 25, 3I, 35 et S.P.T. Ir. 

3°) Euphausia hemigibba HANSEN 

Espece largement repandue en Mediterranee, elle est egalement connue dans 1' Atlantique 
et le Pacifique. On a peche des adultes soit dans les stations horizontales, soit dans les verticales, 

Les stations a Euphausia hemigibba sont les suivantes: Fl: 14, 25, p, 35, puis S.P.T.: 
9, I 0, I I, I 3, I 5 , I 8, 2 7 et 2 9. 

La densite de l'espece doit etre assez faible, etant donne qu'on n'a jamais recueilli plus 
de 5-6 exemplaires par station. 

4°) Euphausia eximia HANSEN 

(fig. 4 B-D) 

C'est une des especes les plus interessantes du materiel du <<Vema)), vu son origine et 
les problemes qu'elle pose pour avoir ete citee en Mediterranee. 

En effet, d'apres notre connaissance, Euphausia eximia HANSEN est un element caracte­
ristique pour le Pacifique du nord (r5) et le Pacifique tropical (5). C. ZIMMER l'a cite egalement 
dans l'Ocean indien (33). 

Le probleme qui se pose est: qu'elles sont les voies qu'elle a empruntees pour penetrer 
en Mediterranee? Quelle serait l'anciennete de cette penetration, vu que cette espece, tres 
frequente dans notre materiel, a ete trouvee, en si grand nombre pres de Gibraltar (S.P.T.6, 
voir tabl.). 

La trouver en si grande quantite dans ces parages, nous fait penser qu'elle aurait bien 
pu s'y introduire venant de l' Atlantique, bien qu'elle n'y soit pas encore citee : sa presence 
dans l'extremite est de la Mediterranee nous fait pourtant supposer qu'elle a plut6t emprunte 
la voie de la Mer rouge et du canal de Suez, s'etant ensuite rapidement repandue dans toute la 
Mediterranee a l'aide de grands courants circulaires. 

Pour une determination precise de l'espece, il suffit d'observer attentivement l'antenne, 
tres caracteristique meme pour les petits individus (fig. 4). 

Une description detaillee de cette espece paraitra dans le tome III des « Travaux du 
Museum, Gr. Antipa )) de Bucuresti (sous presse). 

Les stations a E. eximia du L.G.O. sont les suivantes: S.P.T.: 6, 7, 9, ro, II, 13, r6, r8, 
zo, zi, 25 et Fl 25 N. 

5°) Nematoscelis megalops G.O. SARS 

Espece assez frequente dans la partie ouest de la Mediterranee; on y est en presence, le 
plus souvent, des adultes bien developpes. 

Nematoscelis megalops est largement repandu en Mediterranee et assez frequente dans les 
stations verticales, surtout dans celles de la partie 0 (S.P.T.9 p. ex.: 36 exemplaires). 

J. Ruun (z6) considere N. megalops comme rare au-deli de zo0 E; le fait n'est pas confirme 
par nos donnees, vu que, sur I 2 stations a Nematoscelis JJtegalops, six se trouvent dans le bassin 
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occidental et six autres dans l'est de la Mediterranee, ce qui semble indiquer une repartition a 
peu pres egale dans toute la Mediterranee. 

A remarquer qu'on ne le rencontre jamais dans des prises de surface. Void la liste des 
stations a Nematoscelis megalops : S.P. T. : 6, 9' IO, I I' I 2, I 3, I 5' I 8, 20, 2 I' 2 5 et 29. Les males 
et les femelles sont en nombre a peu pres egal (ex. S.P.T. 9 avec 20 ~ et I6 c)). 

6°) Nematocelis microps G.O. SARs 

Element fort rare dans nos prises : on n'a trouve que deux exemplaires dans la stat. 
S.P.T. 24, dont un en tres mauvais etat. 

7°) Stylocheiron longicorne G.O. SARs 

C'est une espece tres commune dans les stations verticales et l'on y trouve assez souvent 
plus de vingt individus dans une seule prise. On n'a pas remarque sa presence, en tant qu'adulte, 
dans les peches de surface, a I' exception de celle de nuit (Fl I 3N) ou elle etait presente en grand 
nombre (5o individus). 

On a identifieS. longicorne dans les stations S.P.T.: 6, 7, 9, Io, II, I3, I5, I6, I8, 20, 25, 
27, puis Fl: I 3N. 

Sa repartition en Mediterranee est a peu pres uniforme. 

8°) Stylocheiron suhmii G.O. SARS 

Espece tout aussi commune que la precedente, encore que d'une frequence moins forte 
(maximum 35 expl., dans la stat. S.P.T. 22); presente dans les stations S.P.T.: 14, I5, I8, I9, 
20, 22, 25, 26, 27, 29. 

9°) Stylocheiron abbreviatum G.O. SARs 

C' est une espece tres rare dans le materiel du «Vema JJ. Elle y est presente seulement 
dans les prises verticales n° I 8 et I9. C'est Ia un fait vraiment bizarre, puisque cette espece est 
largement repandue, a en juger d'apres son existence dans 1' Atlantique et le Pacifique. 

La deceler dans la partie est de la Mediterranee, pres du Peloponese, nous fait croire 
que l'espece a bien pu s'y introduire venant de l'Ocean indien, ou sa presence est signalee par 
c. ZIMMER (33)· 

Nous signalons notre surprise de ne pas rencontrer dans notre materiel des formes bien 
connues telles que Meganic~yphanes norvegica, etc. Nous y reviendrons plus bas. 

D:ECAPODES 

Le plancton diurne peche en haute mer, est riche et varie, tout particulierement en larves, 
mais il est bien pauvre quant aux adultes. On a pu y deceler des adultes de trois especes seulement 
tous des Peneides, a savoir: Sergestes robttstus, Gennadas elegans et Lucifer rypus. 

En echange, dans la profusion de larves, on a pu reconnaitre un lot bien plus grand 
d'especes; outre les trois deja mentionnees, on a identifie les larves de Solenocera membrannacea, 
Penaeus sp., Parapenaeus longirostris (Lucas) Sergestes corniculum, puis les larves de la section des 
Caridea, Acanthephyra. 

1 °) Sergestes robustus SMITH 

(fig. 5, B-C) 

Stat. S.P.T. 24, un male de 5 em, dont on a figure les details du pleopode I (fig. 5 B-C) 
et stat. S.P.T. 2o(rjvnr/r956), un male et une femelle mesurant 4,2, respectivement 3,6 em). 
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NOS exemplaires ne correspondent pas tout a fait a ceux de l' Adriatique, decrits par 
PESTA (I9I8). En effet, l'auteur ne dit rien d'une chela hirsute au pereiopode I; nos individus 
ont des poils courts sur le propodos et le carpopoditc; le dactylopodite du Maxillipede III 
presente, lui aussi, une structure differente, rappelant plutot celle de J. prehensilis sp. BATE 
(z, pl. 7I) ou de J. cornutus. 

L'espece a deja ete mentionnee, pour la Mediterranee orientale (NO de la Crete) par 
ADENSAMER (I). Le materiel du ((Vema)) elargit son areal jusqu'au beau milieu de laMer Egee 
et a l'est de la Crete. 

2°) Sergestes corniculum KRbYER 

On a trouve un seul juv. de cette espece en Egee (stat. S.P. T. 20 ). Pareille a S. vigilax, 
elle a ]'air d'etre largement repandue dans la partie E de la Mediterranee (KoNIG, cite d'apres 
HoLTHUIS et GoTTLIEB- IS, p. I3, III). 

3°) Sergestes sp. 

L'etude de la riche collection de larves de Sergestes (Acanthosomes et Mastigopus en 
particulier) apportera certainement du nouveau, quant a la repartition des representants de ce 
genre en Mediterranee, parce qu'elles appartiennent a d'autres especes que les precitees. 

Il faut y ajouter qu'on a deja mentionne S. vigila:x: et J. corniculum, pour l'est de la Medi­
terranee en larves (KoNIG, I 89 5 ), et les especes S. tmuiremis KRoYER et S. arcticus KRoYER, 
pour laMer de Marmara (OsTROUMOV 25); toujours est-il que la presence de ces deux dernieres 
especes a ete mise en doute par HANSEN (I6). 

On a compte plus d'une centaine d' E!aphocaris, p. ex., dans une station de nuit (Fl 2 5 N) 
et 6o dans la seconde (Fl 13 N), de nuit egalement, puis 3 5 dans la stat. p, station crepus­
culaire certainement, a en juger pqr la richesse du materiel de Siricl!a tbompsmzi en premier 
lieu (465 individus). 

Les larves de Sergestes ont une tres large distribution horizontale et verticale dans toute 
la Mediterranee, etant donne leur presence dans les stations Fl : 14, I 5, 17, 2 5, 31 et 3 5, puis 
dans les stat. S.P.T.: 7, 8, 13, I9, 20, 24, 25, 26, 27 et 28. 

Bien que presentes dans toute l'epaisseur de la mer entre rooo et o m au moins, elles 
sont plus nombreuses en surface, la nuit, indiquant un rythme nycthemeral typique. 

4°) Lucifer typus MNE-EnwARns 

(fig. 5 A, D-E) 

On n' a trouve cette espece que dans des captures de surface, les stat. Fl : I 5 (I); 2 3 
(2 males); 25 (3 ad., 2 juv.), 25 N (3 males, 5 femelles et I8 juv.); 3I (I femelle). L'espece se 
tient dans les couches superficielles de la mer; etant de beaucoup plus nombreuse dans la station 
de nuit (a comparer la stat. Fl 25 a Fl 25N), il resulte qu'elle gagne en masse la surface, des que 
le solei] se couche. 

Les exemplaires etudies par nous correspondent assez bien au type de l'espece (voir 
fig. 5 A et D-E). 

5°) Gennadas elegans (SMITH) 

On la trouve depuis laMer d' Alboran (stat. 8 S.P. T.) jusqu'en Egee et entre les latitudes 
28°-3 r 0 (stat. 27, 28 S.P.T et 3 I Fl) done presque exclusivement dans les peches verticales (S.P.T. 
8, 17, r8, 22, 23, 27, 28). 

Les exemplaires de << Vema JJ ont le meros du pereiopode Jll nettement plus court que 
le carpos et la pince du ne pereiopode d'une longueur egale a celle du carpo~; ces traits (voir 
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la clef de Bouvier) (1) rapprochent nos individus de G. valens SMITH ou de G. ta!ismani de Bou­
VIER. On distingue aisement cette espece bien que parfois a premiere vue, elle peut etre confon­
due avec un euphausiace du genre Thysanopoda. 

FIG. 5. - B, C, Sergestes robustus (SMITH) 
B, Pltfopod.I; C, sa partie terminale grossie (on 
dirait une main a 5 doigts); A, D et E, Leucifer 
typus MME EDw. d' = I2 mm (stat. 25 N «Vema»). 
A, tubercule postiro-injerieur du dernier plionite ,­
D, partie terminale du pleopode II,- E, tel son de projil 
(orig.). 

on les a trouvees p. ex., dans les stations 
Fl: 1o, rG, 2I, 25, 25N, 26, 30 et 31. 

Pour !'identifier, il suffit d'observer 
la tache noire se trouvant a la base de la 
partie corneale d'un brun-rougeatre, tache 
d'autant plus grande qu'on s'adresse a des 
individus plus petits; puis il faut observer 
l'enorme tubercule qui surplombe le 
pedoncule de l'cdl, qui finit par une 
apophyse dactiliforme. C'est une espece 
nettement bathypelagique, comme l'a bien 
caracterise BouviER (I.e.) se trouvant tou­
jours au-dessus des grands fonds (10oo-
2ooo m) (une seule exception: stat. S.P.T 
I7 a 200 m). 

6°) Solenocera membrdnacea (Risso) 

De cette espece, on n'a trouve que 
des larves dans des stations verticales. 
S.P. T.; on ne l'a identifiee que pour la 
Mer d' Alboran (stat. 7 et 8) et pour les 
eaux ouest de la Sardaigne (stat. Io), bien 
que l'espece soit repandue dans le secteur 
oriental de la Mediterranee egalement 
(GoTTLIEB l'a citee recemment pour les 
eaux d'Israel, 12). Nos larves correspondent 
aux fig. de HELDT (I9). 

7o) Penaeus sp. 
Les larves de Penaeidae, et surtout 

celles appartenant au g. Penaeus, sont bien 
nombreuses dans les captures du « Vema >J; 

S.P.T. : 8 et Io et surtout dans les stations 

Ces larves sont particulierement abondantes dans les peches de nuit en surface 
(9o 1. Penaeus dans le materiel de la stat. PI 25N). 

On a cite diverses especes de Penaeus, la plupart recemment penetrees par le Suez jusque 
dans la Mer de Marmara: Penaeus trisulcatus LEACH et P. membranaceus Risso (OsTROUMOV 
1898, Musafer DEMIR, I954), autour de la Grece (P. kerathurus) et dans les eaux d'Israel premie­
rement (P.japonicus, P. semisulcatus, etc). 

8°) Acanthephyra sp. 
On a trouve peu de larves appartenant au groupe de Caridea dans le materiel du ((Vema >J. 

Nous ne pouvons mentionner que celles d'Acanthephyra dans 5 stations: S.P.T I2, q, 25 et 
Fl. I 5 et 3 2. Elles paraissent plus abondantes en surface (a comparer la stat. Fl. I 5, sur le tableau). 

Outre les formes deja citees, on a decele, parmi les larves des Decapodes du (( Vema n 
la presence d'autres genres de Penaeidae, un Nematocarcinus, d'autres Cariryphus, des P!esignika 
puis des larves de Pagurus, tres nombreuses parfois en surface (stat. PI 2 5N), la nuit, en Egee, 
autour de l'ile de Crete; ces larves sont en cours d'etude. 

(I) BouviER (E.L.) 1906. - Sur les Gennadas ou Peneides bathypelagiques. -- C.R Acad. Sci. 142, 
Note I, p. 686 et 2 p. 746, Paris. 



 

                            13 / 20

- I95-

STOMATOPODES 

Gonodacrylus glabosus BROOKS. 

Trois larves (pseudozoea) dans la stat. Fl. 2 I ; elles s' accordent assez bien avec les :figures 
de GuRNEY (I3 pl. I). 
Lysiosquilla sp. : I larve cne stage) : stat. Fl. 3 I. 
S'quilla mantis : z larves (P seudozoea et Erichtus) : stat. Fl 2 5 N (de dimensions 4 mm a 
15 mm resp.). 

On a peche toutes les larves de stomatopodes rien qu'en surface et seulement dans la 
partie est de la Mediterranee. 

Les deux premieres formes sont des immigrants de la Mer rouge. 
Quant aux autres crustaces, est a remarquer la presence de Phronima STEBBINGI (stat. 

Fl. 31), I--[yperoche mediterranea (stat. S.P.T.7) et surtout Calamor~ynchus rigidus STEBB. (stat. 
S.P.T 19). 

En conclusion, il faut remarquer que le materiel du « Vema >> est assez riche et varie 
en Malacostraces. Void la proportion des divers groupes dans l' ensemble des 49 captures 
(doubles): Sergestes: especes z8,5% de toutes les stations; larves de divers Penaeidae: 26,4 %; 
S'iriella thompsoni: 20,4% Gennadas elegans, 14,2 %; LNcifer, 8, I %; Stomatopodes 6 %; Pagurtts 
et Solenocera 4 % chacun. 

Parmi les Mysidaces, c'est la Siriella thompsoni qui domine, de loin, les peches de surface 
et surtout celles de nuit (25N). 

C'est bien regrettable qu'on n'ait pas systematiquement pratique les peches de nuit et 
surtout les peches a la lumiere. La seule capture de nuit (Fl 2 5 N), de beaucoup la plus riche et 
variee, parmi les stations du « Vema )), est assez eloquente sous ce rapport. 

Il est tres probable que le manque de pareilles captures explique !'absence, dans les 
stations du « Vema )), de quelques formes pourtant communes en Mediterranee : no us pensons, 
p. ex., a Meganicryphanes norvegica, citee meme pour la Mer de Marmara (I9 et DEMIR, I959) (1), 

Nyctiphanes couchii ou Euphausia krohnii (syn. E. miilleri), certaines Carides pour ne plus parler 
d'ENcopia, GnathophaNsia, Arachnomysis etc. (v. 7, ro, II, 20, 23, 26, 3o), ou des larves de Bra­
chyNra. 

Les peches de surface sont relativement pauvres, si l'on laisse de cote Siriella thompsoni, 
Euphausia brevis, E. hemigibba, Lucifer rypus, les larves des Penaeidae et Idotea metallica (9). 

On n'a capture qu'exclusivement, ou presque, dans les peches verticales S.P.T., les 
especes : Gennadas elegans, Lophogaster, Solenocera. 

Quant aux Euphausiaces, no us considerons que la presence d' Euphausia eximia, element 
indopaci:fique, en Mediterranee, merite une attention speciale. Ce dernier devra etre ajoute 
a la liste deja importante des Malacostraces (Penaeus, surtout, recemment penetres par la voie 
de Suez). 

Quant aux Decapodes, le plancton diurne et de haute mer en Mediterranee est domine 
par les Peneides (Sergestes et Penaeus surtout, puis Gennadas Lucifer et Solenocera, tout comme 
celui des eaux de !'Afrique occidentale (22, p. I20-I24)· 

Pour :finir avec les Malacostraces mediterraneens du « Vema )), il faut y mentionner 
encore la presence de quelques Cumaces, benthiques, cette fois-ci, a savoir : 

Leucon longirostris SARS et Diasrylis vemae n.sp. avec un pseudorostre de beaucoup plus 
long que celui de D. doryphora (FAGE) pour la Mer d'Alboran (stat. 4, du «Vema))), puis la 
presence de Diasrylis serrata SARS, Plary.rympus rypictts (SARs) et Cyclaspis longicattdata SARS, 
pour le S de la Sidle (stat. 79 du «Vema)), 1958). 

(1) JESPERSEN (19, p. 13) ecrit, p. ex., que cette espece «plays a very essential part in the marine plancton 
in certain parts of the Mediterranean >>. 
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La 3e station benthique du <<Vema n (n° 74, NE des bouches du Nil) ne renferme que 
des Isopodes (Eurycope sp. et Gnathia JjJ.). 

Outre les especes nouvelles mentionnees plus haut pour la Mediterranee, le materiel 
du L.G.O. nons a permis d'elargir considerablement l'areal de repartition de nombreux autres 
Malacostraces et d'approfondir certains aspects particuliers de leur biologie. 

Musee d'Histoire natNrelle << Gr. Antipa JJ - Bucarest. 
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Nos 
Stations 
Vema II 

Fli3 N 2 

I 
Fl I3 N 

Fl I4 

Fl I4 

Fl I5 

Fl I5 

Fl I6 

Fl 2I 

Fl 23 

Fl 24 

Fl 25 

F1 25 N 

Fl 25 N 

Fl z6 

ANNEXE 

Les stations planctoniques executees en Mediterranee par le navire << Vema II '' 
du Lamont Geological Observatory, Washington en juillet-aout 1956 

ro) On n'a omis dans cette liste que les seules stations « Fl ll qui ne renferment qu'un ou deux Malacos­
traces chacune, et notamment: Fl ro (r larve Penaeus) ; Fl 29 (deux Euphausiaces juv.); Fl 17 
r larve Sergestes); Fl 30 (2 larves Penaeidae); Fl 3 3 (I larve Acanthephyra). 
2o) N, signifie capture de nuit. 
3o) «I m '':filet dont l'ouverture mesure I m2, a mailles de o,5 mm. 
40) (( 2m)): idem, de 0,5 m2, a mailles de 0,25 mm. 
5o) Abreviation: p.p : population de petite taille; p.g : population geante; 1 : larves; juv. : jeunes 

individus; 6' ou ¥ p : males ou femelles preadultes, ¥ fern. ovigere. 

A. Peches horizontales de surface (notees Fl.) 

I I Animaux trouves 
.i\1' -~------- ------~---- -~T----

I Longitude Latitude Sonde Type d'eau Mysidaces Euphausiaces I Decapodes, etc. (en m) de filet filtrec 

I 
------! 

37°I2'5"N I I go49'E 3000 I m i qo I 18 Sirie!la thomp.roni 133 Nematoscelis juv. 6o SerJ;;e.rfe.r 1. 
I I I I dont 5 p. p. 

I 

I I 

! I i I l I I I 
)) )) I )) Ytm 54 3 Siriella thompsoni 5o S ty!ocbeiron juv. I 2 Sergestes (mysis) I I 

I<j2;26'p 
--- -- -----------

38o2o'7''N I9035'7''E 2000 I m 236 9 Sirie!!a thompsoni p.p. 6o Euphausia brevis IS Sergestes 1. 
4 Euphausia hemigibba 

)) )) )) Y? m 1 39 
I 

- 2 Euphausia bemigibba 
I 

- I I 3 Eupbausia brevi.r -
(abimes) 

--- --- --~ ·--·- ~--~--

38°5I'N I8o39'E 1000 I m I90 - I Eupbausia sp. 4 Sergestes 1. 
( deterioree) (Eiaphocaris) 

I8 Sergestes (mysis) 
9 Acanthephyra 

)) )) )) Y:zm 3I I S iriella thompsoni -

I 
2 Lucifer 1. 

(p.p.) 2 Sergestes l. 
---- --- --- --

37°45'N 20°04'E 2000 I m IIO 2 Siriella thompsoni juv. 4 Euphausiaces juv. I Penaeidae 1. 
----- --- -----

2 Penaeus 1. 
37o4o'8"N 23°45'9"E IOOO Y:zm 40 - - 2 Gonodacty!us 1. 

IO Decapodes 1. 
----- --- --- -- ~---- -------- ---

37°44' 45"N 25o35'E 200 I m 70 I S irie!la thompsoni - 2 Lucifer typus 6'6' 
--- --- --

35°57' 45"N 27°04 '4 5 "E IOOO I m 96 5 S irie!la thompsoni p. p. 
2 6'6', 2 n ovigeres 

- -

--- --- --
34oq'N 33°5'E 2000 I m 480 4 Sirie!!a thompsoni I03 Sergestes 1. (Masti-

I 

(p.g.) go pus) 
- 5 Lucifer typus (I 6' 2 <j2) 

I Penaeus 1. 

34oq'N 27o33'5"E 3000 I m 480 8 52 Siriella tbompsoni I I o Euphausia brevis I20 Elaphocaris et Acan-
dont 38 p.g; 2I ¥ I76' 5 Euph. hemigibba thosomes de Ser-

3 Euph. eximia gestes 
90 Penaeidae 1. 
40 Pagurus bernardus 1. 

5 Gennadas, 2 Hyperiida 
26 Lucifer ~ypus (3 6' 5 ¥) 

34oi7'N 27o35'5"E 3000 Y:zm 78 52 Siriella thompsoni - I8 Sergestes 1. 

33°I I'3o"NI29°26'oo" E 

dont 3 p.g. IO Penaeidae 1. 

3000 I m 4IO - I Euphausia brevis I P enaeidae 1. 
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I Animaux trouves 
NOS M' 

Stations Latitude Longitude Sonde Type d'eau Mysidaces Euphausiaces Decapodes, etc. 
Vema II (en m) de filet filtree 

Fl 3 I 35°49'3o"N 28°58'E 2000 I m 53° 465 Siriella thompsoni 48 Euphausia brevis 35 S ergestes 1. 
dont 35 a peine p.g. I Euph. hemigibba 3 Penaeus longirostris 

70 6', II9 42 juv. 54 6' 27 Euph. brevis juv. I4 Pagurus l. 
I84 42 42 3 Gennadas 

2 Phronima slebblingi 
I Lysiosquilla 1. 

Fl 31 35°49'3o"N 28°58'E 2000 ~m 87 7 2 Siriella thompsoni 26 Euphausia brevis 2 S ergestes 1. (mysis) 
dont 6 p.g. I Euph. hemigibba 7 Pagurus 1. 

--·--- ~-------- ----- --- ---- -- -~ 

Fl 35 37°33'N I6o35'3o"E 2000 I m 95 63 S iriella thompsoni 25 Euphausia brevis 4 Sergestes 1. 
(p.p.) 3 Euph. hemigibba 

Fl 35 3 7°3 3'N r6o3 5' 3o" E 2000 ~m I6 7 Siriella thompsoni - 2 Sergesles l. 

I 
(p.p.) 

4 6' et 3 n ovigeres 
-------- -~" ------·---·· ~ --------~------

B. Peches verticales (notees S.P.T.) 

S.P.T. 6 36°r4'N 5° I I'O Iooo I m 935 24 Srylocheiron longi-

I corne 
- 2 3 7 Euphausia eximia -

3 5 Nematoscelis mega-
lops 

S.P.T. 6 36oi4'N 5° I I'O IOOO ~m I45 9 Sry/ocheiron /ongi-
corne 

- 3 Nematoscelis -
megalops 

6 Euphausia eximia 
---- --- --- --

S.P.T. 7 3 5°5 8' 5"N oo0 4o'O IOOO I m 877 - 3 S rylocheiron /ongi- I Sergestes sp. 1. 
corne I Solenocera membrana&ea 

I Hyperoche medile"anea 
(Hyperiide) 

S.P.T. 7 35°58'5"N ooo4o'O IOOO ~m I84 3 S rylocheiron longi-
- corne 3 S ergester 1. 

IO Srylocheiron juv. 
2 Euphausia eximia 

5 P enaeidae 1. 

juv. 
--- --- --

r S ofenocera (my sis) 
S.P.T. 8 36°47'N oo0 o4'0 2000 I m I420 - 69 Nematoscelis juv. 3 Gennadas juv. et 3 

mysis 
4 Penaeidae 1. 

S.P.T. 8 36°47'N oooo4'0 2000 ~m 200 I S olenocera (Acantho-
- - soma) l. 

r S ergestes 1. 
I Gennadas elegans 

--- --- --- --
S.P.T. 9 38°4I'N 4o33'E 2000 I m !285 23 Euphausia eximia 

36 Nematosce!is mega-
lops 

- 24 Srylocheiron longi- -
corne 

I Srylocheiron abbre-
via tum 

I Euphausia hemi-
gibba 

S.P.T. 9 3 8°4I'N 4°33'E 2000 ~m 223 3 Nematoscelis mega-
-- lops -

5 Srylocheiron !ongi-
corne 
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I I ! 
Nos I M' 

Animaux trouves 
----------·-·--------------- ----·--·- ----------- ·--- - -- ·--- --- -------

Stations Latitude Longitude Sonde Type d'eau Mysidaces Euphausiaces Decapodes, etc. 
Vema II l-----l-----l~(_en_m-:.) de filet filtree I--------- --------- -----------I 

2000 I m I450 

S.P.T. IO 40°I8'5"N 6°47'5"E 2000 Yzm I 262 

--- --- ---

S.P.T. II 40°48'N I2°45'5"E 2000 I m I 515 

I 

I 

I 

S.P.T. II 40°48'N I2°45'5"E 2000 Yzm 240 

1---- ----- ----- --- -··- ----

S.P.T. 12 40°28'o8"N I4°o2'oo"E rooo Yz m 

--

-------- -~-----

--

5 T~ysanopoda aequa­
lis 

I Euphausia hemigibba 
2 S ~y!ocheiron !ongi­

corne 
IO Nematosce!is mega­

lops 

I Euphausia extmta 

I 6 Euphausia hemi­
gibba 

3 Nematosce!is mega­
lops 

z S rylocheiron !ongi­
corne 

3 Thy sano poda suabe- I 
qua !is 

2 Euphausia eximia 
IO Euphattsia juv. (sp.)l 

3 Euphausia brevis I 

2 Nematoscelis I 
megalops 

2 Euphausia eximia 
5 Euph. hemigibba 
2 Srylocheiron !ongi-

corne 

I S olenocera 1. 

I Penaeus l. 

------------ ----------- ----- -- ------

Siriella thompsoni Cj! 
ad. 

I Nematosce!is mega­
lops juv. 

I T~ysanopoda subae­
qt•alis juv. 

2 Acanthephyra l. 

1---- ----- ----- ------- --------------- - -------- ------

2000 I m 940 

2ooo Yz m I88 

---- ----- ----- --- --- ---

2ooo Yz m 445 

2I 0 2I'E 4000 I m 2085 

IO Thysanopoda subae­
qua!is 

5 S ry!ocheiron longi-
corne 

5 Euphausia hemigibba 
I EuphaNsia eximia 
I Nematoscelis mega­

lops 

2 Thysanopoda suabe­
qualis 

I Sry!ocheiron abbre­
viatum 

4 S rylocheiron suhmii 

I Nematoscelis mega­
lops 

I 6 S rylocheiron suhmii 
4 S ty!ocheiron longi­

corne 
I Euphausia hemi­

gibba 

6 Sergestes (mysis) 
6 Jfyperiidae 

30 Calanoides geants 
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I I Animaux trouves I 
Nos M' 

Stations Latitude Longitude Sonde Type d'eau Mysidaces Euphausiaces Decapodes, etc. 
Vema II (en m) de filet filtree 

S.P.T. I5 36o34'N 2I 0 2I'E 4000 Yzm 460 I S rylocheiron longi-
corne 

I Thysanopoda subae-
qualis 

I 
- 4 Euphausia hemi- -

gibba 
6 Nematoscelis mega-

lops 
I S rylocheiron suhmii 

--- --- -- -------

S.P.T. I6 3 so I 5'N I5o3o'E IOOO Yzm 360 35 Euphausia eximia 
I dont 5 ad. et 

--- 30 juv. -
I6 Srylocheiron longi-

corne 

----~--·- --- --- -- ----- ----~------ --~---------··~---

S.P.T. I7 38Dro'3o"N 22°4o' I 5" E 200 I m IISO 2 Gennadas (I ad.) 
- - I Acanthephyra I. 

5 Decapodes 1. 
--- --- --

S.P.T. IS. 36o3o'N 23oi 5'E IOOO I m 3900 4 Thysanopoda subae- I Gennadas e!egans 
qualis 

6 Euphausia hemi- 2 Pagurus 1. 
gibba 

8 Euphausia eximia 2 Sagitta sp. 
- 4 Nematoscelis mega-

lops 
I 4 S rylocheiron longi-

corne 
30 Srylocheiron suhmii 

2 Srylocheiron abbre-
viatum 

S.P.T. IS 36o3o'N 23oi5'E IOOO Yzm 86o I S rylocheiron abbre-
- via tum -

4 Srylocheiron suhmii 
2 Euphausia eximia 

---- --- --- --
S.P.T. I9 36°24'3"N 23°I 5' 4"E IOOO I m 88o 33 Sry!ocheiron suhmii 

- 2 Srylocheiron abbre- -
viatum 

S.P.T. I9 36o24'3"N 23°I5'4"E IOOO Yzm I96 8 Srylocheiron suhmii 2 Sergestes I. 
- 3 S rylocheiron abbre- (Acanthosoma) 

via tum I Penaeus 1. 
2 Clamorhynctts rigidus 

STEBB. I888 

--- --- --

S.P.T. 20 38o23'N 25o3 I'E IOOO Yzm 400 Boreomysis arctica ~ I5 Euphausia eximia 2 Sergestes robustus ad. 
2 S rylocheiron longi- I Sergestes I. 

corne I Sergestes corniculum 
5 S ryfocheiron suhmii 

I2 Nematoscelis mega-
lops 

--- -----

8 Nematoscelis mega-
S.P.T. 21 36o5o'N 35o4o'E 200 Yzm 480 Lophogaster rypicus I 'i' lops -

6 Euphausia eximia 
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Animaux trouves 
NOS M' 

Stations Latitude 
Vema II 

Longitude Sonde Type d' eau M ysidaces Euphausiaces Decapodes, etc. 
--------(en m) de filet filtree ---------l---------1----------1 

1000 Yz m 820 

1----1----- ----- --- --- ---

S.P.T. 23 Yz m 48o I 

I 
1----1----- ----- --- --- __ ,_ 

3 9 S tylocheiron suhmii 
-dont 4 juv. 

I 2 Nematoscelis mega­
lops 

4 Thysanopoda subae­
qualis dont 2 juv. 

4 Euphausia hemigibba 
5 St;y!ocheiron abbre-

viatum juv. J 

7 St;ylocheiron suhmii 

corne 

2 Gennadas juv. 

I Gennadas 
2 Pagurus l. 

I Sergestes robustus 
I Sergestes l. 

1

1 .I S t;ylocheiron longi- 1 

_1_o_o_o __ Y:_2_m_ -I 2-6-o- --·--------·-,.-~~-: ~;z::. :~:;_w --i-~-e-:g-a~-~-~-~-h_;_r_a_l. __ _ 

-- corne 
3 Nematoscelis meJ!,a-

----1------1------ ---- --- ---

3000 I m 7oo 

1 lops 
6 St;ylocheiron suhmii 

3 9 S t;ylocheiron suhmii 
dont 4 juv. 

I 7 St;ylocheiron stthmii, 
dont I4 juv. 

I Siriella thompsoni 'f 3 Euphausia hemi-
gibba 

I4 Thysanopoda subae­
qualis, dont I I juv. 

2 S !ylocheiron longi­
corne 

I St;ylocheiron suhmii 

2 Sergestes l. 

I Gennadas juv. 
I Sergestes l. 
I Hyperiid 
I Calanus (n) 

----1-----1----- ----- --· --------- --------- -----------

2ooo Yz m 3250 I4 Thysanopoda subae­
qua!is, dont 3 juv. 

3 Euphausia hemi­
gibba 

4 St;ylocheiron longi­
corne 

I Euphausia brevis 
4 S t;ylocheiron suhmii 

5 Sergestes 1. 
3 Genadas ad. elegans 

I o Conchoecia sp. 

1----1-----1-----1--- --- --- --------- -----------1-----------

I S iriella thompsoni 'f 6 Thysanopoda subae-
qualis, dont 3 juv. 

8 S t;ylocheiron suhmii 
2 Euphausia hemigibba 
2 Nematoscelis mega-

lops 

I Sergestes robustus 
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